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En 1773, le libraire parisien Charles Antoine Jombert publie une Théorie de la figure humaine attribuŽe ˆ Rubens et 
accompagnŽe de gravures censŽes avoir ŽtŽ exŽcutŽes dÕapr•s ses dessins. CÕest ce texte, longtemps considŽrŽ 
comme apocryphe, qui est Žtabli et commentŽ. Cet Žcrit, en rŽalitŽ, est le reflet d'un codex autographe de Rubens, 
que nous connaissons par ailleurs gr‰ce ˆ deux autres versions copiŽes au XVIIe si•cle dÕun texte antŽrieur, le 
manuscrit Johnson et le manuscrit Huquier/de Ganay. Par un travail minutieux de comparaison des textes, des 
variations et altŽrations entre lÕŽdition de Jombert et les deux manuscrits de rŽfŽrence, Nadeije Laneyrie-Dagen 
parvient ˆ redonner corps ˆ la pensŽe de Rubens thŽoricien de lÕart. Une table de correspondance donnŽe ˆ la fin de 
lÕouvrage permet de mieux voir les rŽgularitŽs entre les trois textes, rŽgularitŽs qui renvoient de mani•re sžre au 
texte originel perdu. CÕest alors un Rubens thŽoricien qui ressort de cette belle Ždition, mais surtout un Rubens dont 
lÕidŽal en mati•re de peinture, que traduisent les th•mes ŽsotŽriques ou Žrotiques ench‰ssŽs dans son TraitŽ, Žtait 
indissociable du souci de reprŽsenter la Ç palpitation du vivant È comme le dit encore N. Laneyrie-Dagen. 


